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raccordes entre eux, denotant, chez l'architecte qui 

l'appliquait, avec un art si delie et un esprit si judicieux , 

un artiste fortement attache par ses origines aux an­

ciennes et puissantes manifestations de l'architecture 

toscane, mais ajoutant a cela certains principes nou­

veaux que l'etude de l'antiquite seule avait pu Iui 

reveler. 

MONTESANSOVINO 

PALAIS ET LOGGIA 

En meme temps que Ie cardinal deI Monte faisait 

elever un palais a Montepulciano, il demandait a Antonio 

da San Gallo de Iui en construire un autre a Montesan­

sovino. Lequel des deux fut commence le premier? Il 

serait difficile de le dire. Hs doivent avoir ete projetes 

en meme temps, afin d'etablir dans les deux villes une 

residence digne de la haute situation du cardinal. Peut­

etre Ia construction du palais de Montesansovino fut-elle 

decidee en premier, parce qu'il est plus naturel de sup­

poser que dei Monte songea d'abord a habiter sa ville 1 

natale. e'est pour cette seule raison, car nous n'avons 

rien decouvert qui puisse confirmer cette opinion, que 

nous avons choisi la date de 1518 pour celle de la fon­

dation du palais cle Montesansovino, date correspon­

dante a ceUe du commencement des travaux de Notre­

Dame de San Biagio. 
2'1 
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1518 

Le palais de Montesansovino est, de tous ceux dont 
Antonio da San Gallo a ete l'architecte, le plus somp­
tueux, celui doni l'allure generale est la plus magni­
fique et dont l'architeeture a ete etudiee avee le plus de 
som. 

Eleve d'un seul etage au-dessus du rez-de-chaussee, 
il est construit avec cette belle pierre de travertin si 
favo'rable a donner un caractere de force et de resistanee 
lorsqu'elle est mise en ceuvre par un arehiteete de 
talent. Rappelant toujours le style des anciens palais 
florentins, le rez-de-ehaussee presente de vigoureuses 
saillies, les pierres qui forment ses assises sont taillees 
en gros bossages, il s'appuie sur un socle saillant en 
forme de bane, et le bandeau qui le separe de l'etage 
superieur est compose de corps de moulures largement 
tailles. Au milieu s'ouvre la porte dont la partie ein­
tree est entouree de grands claveaux a crossette; deux 
fenetres de chaque cöte de cette porte eclairent les 
vastes pieees formant les dependances de l'habitation 
principale. Au-dessus de ce robuste soubassement s'eleve 
le grand etage, dont la gracieuse et noble facade fait 
une heureuse opposition avec la violence peut-etre un 
peu exageree des saillies inferieures; il est divise en 
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cinq travees par d'elegants pilastres ioniques renforces 

de chaque cöte d'un quart de pilastre pour en aug­

menter l 'importance, et doubles aux deux extremites du 

mur de face. Un bel entablement· complet, avec archi­

trave, frise etcorniche, domine exceptionnellement toute 

la fagade, ressautant au droit des pilastres et supportant 

la toiture. Entre les pilastres s'ouvrent cinq fenetres 

couronnees d'entablem ents a frontons alternes, teian­

gulaires et circulaires, portant de chaque cöte sur des 

pilastres ioniques de dimensions plus petites, mais par­

faitement en rapport avec le grand ordre de la faQacle; 

la fenetre du milieu donne sur un balcon saillant pro­

tege par une balustrade; les grands pilastres posent leur 

base sur un bandeau qui determine la hauteur de leur 

soubassement et sert en meme temps cl ' appui aux 

fenetres. 

Si l'eglise de San Biagio est la plus belle amvre 

d'architecture religieuse qu'ait executee Antonio, le 

palais deI Monte, aujourd'hui devenu le palais comm u­

nal de Montesansovino, peut a bon droit etre regarde 

comme le plus bel edifice civil qu'il ait ele ve . 

LOGGIA DEL MERCATO 

La loggia deI Mercato est encore une production 

charmante du talent si soup ie et si varie de maHre 

Antonio. C'etait un grand luxe pour une petite ville, a 
l'epoq ue de la Renaissance, de posse c1er une loggia 
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couverte Oll les marchands pouvaient se mettre a l'abri, 
ou les corporations pouvaient se reunir; Florence 

possedait la loggia dei Lanzi, Sienne avait la loggia dei 

Nobili, le riche card1nal deI Monte voulut doter sa ville 
natale d'un monument du meme genre . Sur son ordre 

Antonio da San Gallo eleva, vis-a-vis du palais, un por­

tique, compose de cinq arcades legeres retombant sur 

des colonnes isolees de style corinthien, et renforce 
a ses deux extremites par l'adjonction de pilastres 

accouples pour consolider l'angle de l'edifice. Un enta­

blement passe au-dessus des arcades et se profile en 
retour; au-dessus, un petit etage d'attique fort bas est 

eclaire par des fenetres de forme ovale placees dans 

le sens de la largeur, les chevrons de la toiture reposent 

directement, sans bandeau ni corniche, sur le mur de 

face de cet attique. 

Tous les details de cette loggia sont d'une purete ----et d' une elegance remarquables : les colonnes et les 

pilastres, d'une juste proportion, sont ornes de canne­

lures garnies de baguettes jusqu'au tiers de leur hau­

teur, les chapiteaux reproduisent les formes et les 

ornements du veritable chapiteau corinthien avec la 

double rangee de feuilles decoupees, les caulicoles el 

les rosaces. Pour donner plus d'ouverture aux arcades, 

San Gallo en arehausse le centre au moyen de 

c6ussinets reposant sur les chapiteaux, procede qu'il 

avait deja employe au grand portique de la place de 
l'Annunziata ü Florence; l'archivolte des arcades est 
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delicatement mouillre, et, pour que rien ne Vlenne 

heurter le regard dans cette architectllre si finement 

etudiee, sa saillie sur la face du mur est attenuee par 

un amortissement en quart-de-rond. L'architrave de 

l'entablement est remplace par une simple baguette, 

passant au-dessus des arcades, et limitant l'espace 

reserve a la frise; la corniehe comporte, suivant le 

style adopte, des denticules au-dessous du larmier. Les 

tympans lrianglliaires compris entre les arcades sont 

occupes par des medaillons sculptes representant les 

trois monts, embleme heraldique du cardinal deI Monte, 

entoures de guirlandes de feuillages. C'est ici le seul 

edifice, cl'oyons-nolls, Oll l'architecture plutöt severe 

d'Antonio se soit agrementee d'un peu de sculpture, 

encore est-elle intervenue d'une favon bien discrete. 

Le mur du fond de la loggia, ainsi que les deux 

murs lateraux, sont en magonnerie pleine, mais rcpro­

duisent par une decoration de pierl'e le motif d'ul'chi­

tecture du . portique : les colonnes sont representees 

par des pilastres, la hauteur des coussinets est occupee 

par une ar chi trave, et le vide des lunettes comprises 

sous les arcades est comble par des medaillons circu­

laires . A la partie inferieure, troi sportes encadrees de 

chambranles donnent acccs dans les salles de reunion. 
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